
Clermont-l’Hérault, samedi 24 juin 2023 

Il y a 50 ans, en juillet 1973, Jacques Belot fondait le Groupe de Recherches et d’Etudes du 
Clermontais, le G.R.E.C. Pour ce professeur de lettres classiques, enseignant de latin grec, 
amoureux de l’antiquité, cet acronyme disait son amour des humanités. 

En 1973, la création du G.R.E.C. était déjà un aboutissement. Peu après son arrivée à Clermont, 
il crée en 1965 le club archéologique du lycée René-Gosse, au sein du foyer socio-éducatif, 
pour initier les jeunes à l’archéologie. En parallèle, il mène ses premières fouilles, en 1967 à 
Lieuran-Cabrières, en 1969 à Liausson, tandis qu’il prospecte autour du monastère de Cornils. 
En 1970 est fondée la fédération archéologique de l’Hérault, qui donne un nouvel élan aux 
recherches archéologiques dans le département. Les groupes de recherches archéologiques 
amateurs fleurissent dans la région. Son ami, Henri Prades, nébianais et inventeur du site de 
Lattes, l’encourage à créer sa propre association dans le secteur de Clermont-l’Hérault. 
Jacques Belot s’entoure d’amis et collègues instituteurs, les Audouy de Nébian, Jean Orliac et 
surtout la fidèle Renée Dô, toujours dans l’idée de pouvoir encadrer des jeunes. Se plaçant 
sous le patronage bienveillant de Gaston Combarnous, figure tutélaire et monument 
d’érudition, le G.R.E.C. se donne pour mission la protection et la sauvegarde du patrimoine 
archéologique et culturel du Clermontais. 

Le G.R.E.C. mène officiellement ses premières fouilles à Fontès à l’été 1973, sur le site des 
Pradesses – Le Tuilier, avec la complicité du premier vice-président, le vigneron-coiffeur de 
Fontès François-Emile Saudadier. Les rejoignent deux jeunes de Lézignan-la-Cèbe, Michel 
Olive, futur président du G.R.E.C., et son frère, le regretté Christian Olive, concepteur du logo 
du G.R.E.C. En 1975, le G.R.E.C. fouille à Aspiran à Saint-Bézard avec Pierre-Yves Genty. Mais 
c’est surtout à partir de 1976 que le projet à la fois pédagogique et scientifique du G.R.E.C. se 
concrétise avec la fouille de la villa des mineurs, le site de la Combe de Fignols à Péret, 
véritable chantier école entre 1976 et 1983, sur lequel Jacques Belot conduit ses élèves du 
club archéo. Des années épiques pour ceux qui les ont vécues, des stages de vacances 
inoubliables dans une garrigue difficile d’accès, au milieu des champs d’oliviers. Le travail se 
poursuit hors du temps scolaire, les samedi après-midi, au dépôt de Gorjan, local prêté par la 
municipalité. Les jeunes classent, inventorient le matériel découvert, rédigent les rapports. 

Le G.R.E.C. se structure, s’ouvre aux parents d’élèves et élargit ses activités à un large prisme 
culturel. Jacques crée le Bulletin du G.R.E.C. en 1976, les grands voyages à partir de de 1978, 
les randonnées sous la conduite d’Yves Bonnefous, la bibliothèque… Le G.R.E.C. est lancé et 
Jacques laisse la première place à ses élèves, en leur confiant la responsabilité scientifique des 
fouilles. Ainsi, ils se forgent leurs premières expériences, ce qui fut déterminant dans leur 
parcours professionnel. Il n’est qu’à citer les frères Olive, Dominique Garcia, Daniel Orliac, 
Olivier Ginouvez et Laurent Schneider qui ont fait carrière. Le G.R.E.C. a été une véritable 
pépinière d’archéologues, à qui l’on doit l’invention du site de la Ramasse, première 
agglomération gauloise de Clermont. 

S’il n’est plus président, Jacques veille toujours et reste un secrétaire très actif. Au début des 
années 1990, le G.R.E.C. compte 350 adhérents, familles, soit environ 500 membres actifs. Son 
accident en décembre 1994 fut un coup dur pour l’association. Mais Jacques s’est relevé et a 



continué à œuvrer, malgré son handicap. Il a tenu presque jusqu’au bout la direction éditoriale 
du bulletin du G.R.E.C. qui lui tenait particulièrement à cœur. Il a fait preuve d’un courage 
admirable et d’une force de caractère exemplaire. Jacques a quitté le C.E.S. juste avant les 
travaux de construction du nouveau collège du Salagou. Je vais laisser la parole à Laurent 
Schneider, ancien président du G.R.E.C., responsable du dépôt archéologique du G.R.E.C. 
depuis plus de 30 ans, aujourd’hui archéothèque de Vendémian, et à qui nous devons 
l’initiative de cet hommage. 

Pierre-Joan Bernard 

Président du G.R.E.C. 


